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Pour Kacey


Lettre de Lord Keegan Wollesley à un jeune savant


Vous m’avez demandé ce qu’il s’est passé. C’est une question complexe, mais je vais m’efforcer d’y répondre.

Comment s’y prend-on pour raconter une histoire pareille ?

Au commencement, il y avait la Mère, créatrice de toutes choses. Ses enfants, les dieux, veillaient sur leurs peuples respectifs, jusqu’à ce que, avec le temps, leur agitation grandisse et que les vents de la discorde les poussent à s’entretuer.

À l’issue du conflit entre Macean le Joueur et Barrica la Guerrière, le pays de Vostain fut dévasté. Privé de ses fidèles, Valus, le dieu rieur, fut anéanti.

Alors Anselm, le roi d’Alinor, décida de faire un sacrifice si puissant que Barrica parvint à ligoter Macean pour le garder endormi et l’empêcher de guerroyer. Après quoi les dieux se retirèrent de notre monde, à l’exception de Barrica, qui resta pour surveiller son frère, devenant Barrica la Sentinelle.

Et ce fut la fin de l’histoire – pendant cinq siècles, du moins.

Elle reprit son cours le jour où le prince Leander d’Alinor embarqua sur un navire pour accomplir le traditionnel pèlerinage familial vers l’Archipel des dieux. L’objectif était de renforcer les pouvoirs de Barrica, afin qu’elle conserve son emprise sur Macean, et de protéger les pays d’un conflit ouvert entre dieux, qui décimerait les territoires des hommes. Sur le bateau se trouvait Selly Walker, une fille de marin avec de l’eau de mer dans les veines. Également à bord, votre humble correspondant. J’étais censé me rendre à la Bibliotek, et j’ignorais tout de la véritable destination du navire.

À Mellacea, au fil des siècles, le peuple avait presque perdu foi en Macean, mais depuis peu les choses changeaient, sous l’inébranlable détermination des Sœurs vertes. Leur cheffe en second, Sœur Beris, œuvrait pour orchestrer le réveil du dieu endormi.

Ses plans croisèrent ceux de Laskia, une jeune femme résolue à faire ses preuves devant sa sœur aînée – Ruby, une cheffe de gang. Laskia intercepta et détruisit ce qu’elle croyait être la flotte du prince. Mais en réalité, les navires anéantis – la flotte du progrès – étaient des leurres.

Laskia était accompagnée de Jude Kien, un ancien camarade de pensionnat de Leander et de moi-même, devenu membre d’un gang de Port Naranda. Jude devait identifier le corps du prince, ce qui s’avéra impossible étant donné l’ampleur du carnage.

Les hommes de Laskia avaient massacré tous ceux qui étaient à bord de la flotte du progrès et laissé de fausses preuves pour incriminer le gouvernement de Mellacea, dans l’espoir de déclencher une guerre qui servirait à la fois les intérêts de Sœur Beris et ceux de Ruby. Apercevant notre navire à l’horizon, ils se lancèrent à notre poursuite pour éliminer tout témoin. Et ils réussirent à nous rattraper malgré les redoutables pouvoirs magiques déployés par le prince Leander.

Ils pensaient avoir tué tout le monde à bord, mais Selly, le prince et moi-même parvînmes à fuir. Cachés dans un canot de sauvetage, nous mîmes le cap sur Port Naranda, à Mellacea – la seule terre à notre portée.

Nous espérions pouvoir nous mettre sous la protection de l’ambassadrice d’Alinor, mais cette dernière fut exécutée peu après notre arrivée – notre canot avait été découvert et Laskia savait que nous étions en ville.

Avec l’assassinat de l’ambassadrice, la guerre devint inévitable. Nous gardions toutefois l’espoir de limiter les dégâts en cantonnant le conflit aux humains, sans impliquer les dieux. Macean pouvait se réveiller à tout moment, et nous devions à tout prix accomplir le sacrifice qui renforcerait Barrica.

Nous achetâmes donc un bateau de pêche et naviguâmes vers l’Archipel des dieux.

Quand nous accostâmes sur l’île de Barrica, nous découvrîmes que Laskia avait envoyé des hommes de main pour détruire le temple. Le sacrifice ne pouvait être réalisé.

Avec Laskia à nos trousses, nous rejoignîmes l’île de la Mère, en priant pour y trouver son temple intact. La légende rapporte que tous les dieux y sont présents, et nous espérions que là, Barrica serait à même de recevoir un sacrifice.

Mais à notre arrivée, l’autel était inaccessible. Dans un ultime don de soi, Leander se jeta dans le vide, conférant à Barrica la force de le ressusciter. Il devint alors son Messager.

Bien vite, ses nouveaux pouvoirs menacèrent de le tuer tant ils étaient puissants. Selly lui sauva la vie en lui servant d’ancrage et en partageant son fardeau.

Laskia tenta de l’imiter en sautant à son tour dans le vide, mais son dieu, encore attaché par les liens du sommeil, fut trop lent à réagir. Nous la croyions morte quand nous mîmes les voiles pour rentrer chez nous, à Kirkpool.

Nous avions tort.








PREMIÈRE PARTIE
LE RETOUR AU PAYS





Selly
Sur les quais
Kirkpool, Alinor



Du vaisseau de guerre à la simple baignoire, tout ce qui flotte à Kirkpool est venu nous saluer. Vapeurs, goélettes, navires marchands et bateaux de pêche se pressent dans les eaux agitées du port.

Les ponts sont pleins à craquer et les gens applaudissent en brandissant des drapeaux alinorois bleu saphir, tandis que l’Emma s’avance vers la ville aux reflets d’or perchée sur la colline.

Silencieux à mes côtés, Leander observe le spectacle avec un calme que je meurs d’envie de rompre. Pas de sourire facile ni de clin d’œil rassurant, pas de plaisanterie non plus – en d’autres circonstances, il se serait vanté d’être habitué à un tel accueil princier. À présent, je ne distingue aucune expression dans ses yeux vides.

Avant qu’il devienne le Messager de sa déesse, son regard avait la couleur acajou d’un espar de navire, mais il est à présent du même vert émeraude que nos marques de magiciens.

Pourtant, je continue à ressentir sa véritable présence.

Croisant le regard de Keegan, je serre plus fort le gouvernail tandis que nous nous enfonçons parmi les bateaux en liesse, tellement bondés qu’ils semblent sur le point de sombrer. Keegan les considère d’un air grave.

La foule hurle, chante et nous acclame comme si nous revenions triomphants d’une campagne militaire. Et d’une certaine manière, c’est le cas.

Car c’est bien plus qu’une simple victoire qu’ils célèbrent. Et bientôt résonne cette clameur, répétée comme un écho :

« Messager ! »

J’ignore comment, mais ils sont au courant pour Leander, de même qu’ils ont su que le prince rentrait au pays.

— Sept fois l’enfer, Keegan, tu entends ça ?

— Oui, murmure-t-il. Comment la nouvelle a-t-elle pu nous devancer ?

Ce sont des cris de pure joie. Alinor a un Messager, et Mellacea n’aura d’autre choix que de s’incliner devant nous. Le triomphe est absolu.

Ils ne savent pas que leur prince a dû se sacrifier pour cela.

Leander se penche pour poser sa main sur la mienne à l’endroit où j’agrippe le gouvernail et un frisson de magie me parcourt, comme de l’électricité statique avant un orage.

Cette vague de puissance brute me traverse chaque fois qu’il me touche. Il est resté à mes côtés depuis que nous avons quitté l’île de la Mère, laissant derrière nous le cadavre de Laskia et l’esprit torturé de Jude.

Quand je dors, il veille sur moi en silence et quand je monte sur le pont, il me suit de près. Je sens sa présence sans avoir à tourner la tête, je le perçois aussi distinctement que si nos doigts s’entrelaçaient.

— Ne parlons à personne avant d’avoir vu la reine Augusta, nous souffle Keegan en s’approchant de nous sur le pont.

— Je n’ai pas l’intention de donner des interviews, je lui réponds.

Naïvement, nous pensions accoster à Kirkpool en toute discrétion, puis trouver un moyen d’accéder au palais incognito.

— Il va falloir tout lui raconter, Selly, m’annonce Keegan d’une voix calme. Ces gens ne savent pas que la flotte du progrès a été détruite, sinon ils ne seraient pas aussi joyeux.

— Oh, déesse…, dis-je en soupirant, et autour de moi l’air devient aussi lourd qu’avant une tempête.

Barrica s’est rapprochée de nous depuis que Leander est son Messager. Ses mots autrefois distants résonnent différemment à présent qu’ils sont murmurés si près de son vaisseau.

— Leander, dis-je doucement, la navigation devient difficile avec tous ces bateaux, le vent est incontrôlable. Peux-tu nous guider jusqu’aux quais ?

Il ne répond pas, comme chaque fois que je m’adresse à lui depuis l’événement, mais je sais qu’il m’entend.

La nuit, je le vois en songe. Je l’aperçois à travers une vitre couverte de givre ou au milieu d’une foule en mouvement, sans jamais parvenir à l’atteindre. Pourtant, je sais que c’est lui. Je sais qu’il est là, qu’il n’a pas disparu.

Chaque matin, je me réveille avec la certitude de lui avoir parlé. Je me rappelle la chaleur de son sourire, comme un rayon de soleil – et c’est lui que je vois, pas son ombre.

La nuit dernière, j’ai rêvé qu’il était au fond de la mer, debout sur le sable blanc, les mains tendues dans ma direction. Et moi, à la surface, le ventre noué, j’agitais désespérément mes membres tremblants pour essayer de le rejoindre.

J’ai tenté, encore et encore, de me frayer un chemin parmi les courants, jusqu’à ce que mes poumons me brûlent, mais je devais chaque fois remonter à l’air libre, suffocante, les paupières brûlées par le sel, le cœur tambourinant à mes tempes.

Il tendait vers moi ses doigts crispés en me suppliant de ses grands yeux. Je me suis réveillée en pleurs, avec la sensation d’étouffer.

Il essaie de me parler à travers mes rêves, depuis l’endroit où il s’est replié derrière ses barricades.

Le premier soir de notre voyage de retour, Keegan et moi avons évoqué l’étrangeté du lien qui me relie à Leander. Nous étions assis sur le pont, sous la voûte céleste étincelant d’étoiles, encore stupéfaits d’avoir survécu à la course-poursuite jusqu’au temple et à tout ce qui s’est ensuivi.

— Jamais un Messager n’a partagé un lien aussi fort avec quiconque, si l’on en croit les récits, m’a dit Keegan.

Leander demeurait serré tout contre moi, bien que sa respiration fût moins laborieuse qu’en quittant le temple. Le prince charmant au rire généreux s’était transformé en un animal effrayé qui sursautait au moindre bruit, au moindre mouvement.

— Ce sont de vieilles histoires, ai-je rétorqué. Nous avons sans doute perdu de nombreux détails au fil des siècles.

— En effet, d’ailleurs, les Messagers ne laissent jamais beaucoup de traces dans les archives. Ils disparaissent aussi brusquement qu’ils sont apparus, telles des lucioles. Vous avez quelque chose de spécial, votre lien est unique… Tu le retiens, comme une ancre.

Ayant été témoin des souffrances de Leander au cours des derniers jours, je n’ai pas de mal à croire que les précédents Messagers aient eu une existence très brève. Le pouvoir qui l’habite menace de l’anéantir, comme d’autres avant lui.

L’énergie immense qu’il tente de contenir crépite entre nous. D’une certaine manière, je l’aide – mais j’ignore comment, car je ne fais rien à part rester près de lui.

Je dois comprendre ce qui se passe avant que sa magie devienne insoutenable.

Si les autres Messagers n’ont jamais eu d’ancrage, alors il y a une chance pour que son destin soit différent du leur. Peut-être qu’il ne s’éteindra pas aussi soudainement que la lueur d’une luciole dans l’obscurité.

Ce garçon a pris tous les risques pour moi, et j’ai fait de même pour lui. Je ne le laisserai pas partir.

Autour de nous, des courants s’agitent pour conduire l’Emma vers sa destination, et je vois les esprits de l’air scintiller contre les voiles pour les empêcher de battre. Leander n’a même plus besoin de les charmer – ils lui obéissent au doigt et à l’œil.

Ils nous guident sans effort à travers la nuée de navires, parmi les remous engendrés par les aubes des bateaux à vapeur. Bourrasques et brise alternent pour nous pousser entre les ombres des voiles.

À l’approche du quai, je distingue les visages des gardes de la reine. Vêtus de bleu, ils forment une barrière humaine, retenant les curieux qui se massent pour nous accueillir. Des marins se pressent sur les ponts des embarcations alentour, tendant le cou pour apercevoir Leander.

Soudain, ma poitrine se serre et ma gorge se noue. Je devrais être sur le pont du Lizabetta. C’est Rensa qui devrait être à la barre.

La main de Leander étreint la mienne ; sa peau est froide. Il perçoit ma tristesse, je le sais. Je me penche pour appuyer mon épaule contre la sienne, pour sentir sa chaleur.

Keegan commence à affaler la voile, et les esprits de l’air virevoltent dans les tourbillons formés par la toile qui se replie. Lorsque l’Emma heurte doucement les poutres usées du quai, une multitude de mains se tendent pour nous aider à accoster.

— Où est votre chef ? je demande nerveusement à deux gardes de la reine qui se pressent pour attraper nos amarres.

Tous deux se retournent vers le quai, où se tient un homme blond aux traits élégants qui fixe Leander avec des yeux écarquillés. Il semble hésiter, avant de se reprendre.

— C’est moi.

— Nous devons nous rendre au palais sur-le-champ, lui dis-je. Il nous faut une automobile fermée.

— Tout de suite, acquiesce-t-il en levant fièrement la tête.

Je me tourne vers mon prince en serrant fort sa main.

— Allons-y, Leander. Viens avec moi.

De la même manière qu’il m’a appris à repérer les esprits, je cherche le sien. Un bref crépitement nous parcourt, suggérant une réaction de sa part. Il a compris, et ensemble, nous nous apprêtons à mettre pied à terre.

Les gardes de la reine nous observent d’un œil vigilant. Maintenant que nous sommes juste devant eux, ils doivent penser que nous sommes de drôles de héros, avec nos vêtements en lambeaux, nos visages burinés par le soleil, nos lèvres fendues et nos yeux hagards.

Le capitaine nous tend la main, et Keegan la prend en premier pour se hisser sur le quai. Je le suis en m’agrippant fermement, car l’Emma est une modeste embarcation et la marche est haute.

Je sens la poigne du capitaine se relâcher brièvement lorsqu’il aperçoit les marques de magicienne aux motifs géométriques sur mon avant-bras – sans doute très différentes de celles qu’il a l’habitude de voir.

Elles sont apparues la première fois que j’ai fait usage de mes pouvoirs, pour calmer une tempête près de l’Archipel et sauver la vie de Leander. Nous n’avons pas eu le temps de deviner leur signification avant que je devienne l’ancre de mon prince, le retenant dans ce monde.

Sans un mot, je tends la main à Leander. Il la saisit et grimpe à son tour, agile malgré son apparente désinvolture.

À peine a-t-il posé le pied sur le quai qu’une onde de magie pure se propage autour de nous. Les poutres gémissent, et des cris fusent alors que les badauds manquent de tomber à la renverse.

J’ai l’impression d’avoir été frappée par la foudre. Un goût de cuivre emplit ma bouche, mes membres s’engourdissent, puis de douloureux picotements se font sentir, avant que monte en moi une vague de colère aussi brute qu’implacable.

La puissance divine bouillonne dans mes tripes, menaçant de m’engloutir et m’incitant à me saisir d’une arme, n’importe laquelle.

Le grondement de la foule s’est mué en cri belliqueux, tandis que les gardes de la reine brandissent leurs armes en scrutant les quais à la recherche de l’ennemi.

C’est le pouvoir de Barrica, la déesse guerrière, accompagnée d’un nouveau Messager foulant le sol d’Alinor.

Quand je me tourne vers Leander, je sursaute en découvrant que ses yeux émeraude ont encore changé de couleur.

Je devine dans ses iris sombres la tempête que nous affrontons ensemble chaque soir. D’un instant à l’autre, la soif de sang et les pouvoirs magiques l’auront complètement consumé de l’intérieur.

Sans hésiter, je l’enlace et je pose ma tempe contre la sienne pour projeter mon esprit dans l’espace où nos rêves se croisent.

Aussitôt, je suis transportée ailleurs, perdue dans une marée humaine. Mon corps est ballotté comme un frêle esquif en pleine tornade. Quelqu’un me percute et je me mets à tourner sur moi-même, le monde devient flou et bientôt, le sol se dérobe sous mes pieds.

Un chant discordant s’élève autour de moi. Une lumière aveuglante m’oblige à plisser les paupières, mes yeux me piquent.

Une porte claque tout près, sa force est telle que le sol tremble. Je plaque mes mains contre mes oreilles, l’air est devenu si lourd que j’ai l’impression d’avaler de l’eau de mer à chaque respiration. Sauf que ce n’est pas le goût du sel que je sens sur ma langue, mais celui du sang.

— Selly !

Quelqu’un m’appelle, mais la foule s’agite autour de moi et un nouveau rugissement nous secoue comme des dés dans un gobelet. Un courant marin se fraye un chemin entre mes jambes, cherchant à me faire tomber, mais il demeure invisible.

— Selly !

Je connais cette voix.

— Leander ! Où es-tu ?

Je tremble, des larmes inondent mes joues. Et tout à coup, il m’attrape par la main et m’entraîne à travers la foule.

— Par ici ! hurle-t-il, et je dois lire sur ses lèvres tant le vacarme est assourdissant.

Il ouvre brusquement une porte et me pousse à l’intérieur. Nous devons nous y mettre à deux pour la refermer derrière nous tellement la pression de la foule est forte, mais bientôt on n’entend plus qu’un lointain bourdonnement, accompagné de nos souffles rauques.

Nous restons quelques instants figés, les yeux dans les yeux. Puis quelque chose se brise entre nous, et sans réfléchir, je me jette dans ses bras. Tandis qu’il me serre fort, je sens sa respiration toujours saccadée effleurer mon oreille. Je ne peux m’empêcher de le toucher, comme pour m’assurer qu’il est bien là. Mes doigts remontent le long de son bras, ma main se pose sur sa joue. Du regard, je bois son visage, savourant la pression de ses doigts sur ma peau. C’est bien lui, mais il est prisonnier de son propre esprit.

Alors je comprends que nous nous trouvons dans son palais intérieur.

Bien que je n’y sois jamais entrée, je reconnais les sols en marbre et les murs peints. Nous sommes sur un balcon, comme ceux qui surplombent la fosse dans les théâtres. D’habitude, je les vois d’en bas, depuis les sièges bon marché.

Des rideaux bleu saphir encadrent une vue plongeant sur le néant. Une sorte de nid géant se dessine, formé par des coussins brodés de lignes géométriques vert émeraude. Je tourne la tête et, partout autour de moi, je retrouve le même motif : sur le papier peint, sur l’épais tapis au sol, et jusque dans les gravures qui ornent la balustrade en bois.

Leander s’agrippe à mes bras et, tout à coup, à force d’observer cet étrange décor, je reconnais ces formes… Ce sont celles de mes marques de magicienne. Celles qui sont apparues alors que je le protégeais dans la tempête.

— J’entends sa voix, Selly, murmure-t-il, épuisé, vacillant sur ses pieds.

— La voix de qui ? je lui demande, alors que la réponse m’écrase déjà tel un lest de plomb.

— Barrica, la déesse. Elle est là-bas, me dit-il en désignant une porte de l’autre côté du balcon.

— Elle veut que tu la laisses entrer, n’est-ce pas ?

Il acquiesce.

— Oui, mais le monde est si bruyant, si aveuglant… Comment pourrais-je faire face à une déesse ?

Les pouvoirs de Barrica se devinent encore dans son regard terrorisé, dont l’effroi me transperce comme une lame en plein cœur. Je pose mon front contre le sien.

Impossible de parler plus longtemps, le brouhaha s’intensifie – le monde qu’il maintient à distance rugit pour qu’on le laisse entrer, menaçant de l’engloutir.

— Leander, il faut partir ! je hurle.

Mais il se contente de secouer la tête en m’étreignant plus fort.

— Non… C’est trop dur… La douleur…

La porte gémit sous la pression de la foule, comme la charpente d’un navire sur le point de céder.

— On ne peut pas rester ici, je lui souffle à l’oreille, en essayant de garder mon calme. Tu dois retourner là-bas avec moi. Il y a forcément une issue, Leander. Barrica nous a liés l’un à l’autre, elle n’a pas pu envisager une fin pareille.

Il recule d’un pas, ses yeux rencontrant les miens.

— Selly… Je ne sais pas comment faire.

Le palais tremble, comme assailli par une machine de guerre invisible, prête à réduire en poussière ses murs de pierre pour l’atteindre.

C’est Barrica.

Elle lutte pour pénétrer dans son esprit, pour franchir la barrière qui la sépare de nous.

Au plus profond de moi, j’ai la certitude que cette porte doit rester fermée. La déesse ne doit pas entrer dans notre monde. La dernière fois que les dieux sont venus parmi nous, ils ont réduit un pays en cendres.

Je secoue Leander pour le forcer à me regarder.

— C’est soit la tempête, soit la déesse, lui dis-je. Tu dois me faire confiance.

Il frissonne, incapable de parler tant il doit déployer d’énergie pour résister aux forces qui l’assaillent.

Tandis que la porte grince terriblement sous la pression de la foule, un souvenir me revient du Lizabetta en plein orage. Bien que battu par les vents et la houle, le bateau avait tenu bon.

En mer, les tempêtes sont si fortes qu’on ne s’entend pas hurler. Mais les navires savent encaisser, même lorsque leurs poutres geignent et que leurs voiles craquent si violemment qu’on croirait qu’ils vont se briser contre la prochaine vague. Ils sont conçus pour supporter la fureur de l’orage, contrairement au capitaine et aux membres de l’équipage.

Je lève les yeux vers Leander, et un sourire féroce éclaire mon visage. Je sais exactement ce qu’il faut faire.

D’un geste assuré, je tourne la poignée et j’ouvre la porte. La clameur de la foule s’engouffre, déferlant sur nous tel un tsunami. Les lumières m’éblouissent, des grains de sable fouettent ma peau comme autant de minuscules flèches déchirant l’air.

Je penche la tête, laisse ma vision devenir floue, comme Leander me l’a appris, et alors, les corps en mouvement devant nous ne sont plus que des silhouettes éthérées, des lignes blanches, des halos dansant dans la nuit.

Puis je lève le poing et j’attrape le tissu qui compose le rêve. Je le tords, et quand je projette toutes ces personnes dans les airs, elles se transforment en gouttelettes d’eau.

Leurs cris deviennent des coups de tonnerre.

Leurs lueurs se changent en éclairs.

Leurs gestes saccadés deviennent des bourrasques, des vagues qui viennent nous frapper.

Nous sommes en mer, au cœur d’un énorme orage.

Et je suis une navigatrice née, je le sais.

J’ai façonné ce chaos pour en faire un terrain de jeu que je peux dominer. La pluie s’abat, plaquant nos cheveux sur nos têtes, mais je souris à la tempête. Je lui montre les dents.

— Attrape cette ligne, mon prince, et tire ! On va s’en sortir !






Selly
Sur les quais
Kirkpool, Alinor



Mes yeux s’ouvrent brusquement, aveuglés par une lumière crue. Mon corps entier est traversé par la douleur, chaque muscle se contracte, se crispe, se tord. Je suis figée, incapable de bouger, et je ne distingue rien.

Puis les bruits s’engouffrent – des cris fusent de toutes parts – et je sens les planches en bois rugueuses du quai contre mon dos. C’est alors que je me souviens.

Leander. La tempête.

Je suis de retour dans le monde réel. Mais qu’en est-il de lui ?

La seule fois où je me suis retrouvée dans un état pareil, c’était sur le Lizabetta, après avoir longuement lutté avec mon équipage pour échapper à un ouragan déchaîné. Mais à cet instant, mon corps est plus brisé encore – comme vidé. Alors que je tente de me redresser, un cri strident émerge de ma gorge.

Puis une ombre se dresse devant moi. Une silhouette se dessine.

Des cheveux en bataille, une tête légèrement de travers devant la lumière… Mon cœur oscille entre l’espoir et la peur de ce que je vais découvrir.

Je cligne des paupières pour évacuer les larmes, et je le vois enfin. C’est Leander, qui me regarde. Ses yeux verts sont pleins de vie.

— Leander ? je murmure, de peur que le bruit de ma voix et mon empressement, ne le fassent fuir.

Ses doigts se resserrent autour des miens.

— Je suis là, souffle-t-il d’une voix rocailleuse. Tu m’as guidé à travers la tempête.

Ce sont les premiers mots qu’il prononce depuis des jours. Mon soulagement est tel que j’ai l’impression de m’envoler. Ma vision se brouille.

— Doucement, matelot, ajoute-t-il avec malice.

Ignorant la douleur qui me déchire, je tends les mains pour le serrer contre moi. Cette chaleur, ces battements de cœur réguliers… Il est là, il est bien là, à mon côté.

— Dis-le-moi encore, je chuchote, faisant fi de la migraine qui me martèle les tempes. Dis-moi que tu es revenu.

— Je suis revenu, murmure-t-il.

Ses yeux, son visage sont marqués par l’épuisement, mais c’est bien lui.

— J’ai eu tellement peur…

Ma gorge se noue, et j’enfouis ma tête dans le creux de son épaule.

— Moi aussi, Selly, avoue-t-il.

— Votre Excellence…

Une voix embarrassée vient interrompre notre étreinte. Leander bascule sur le dos à côté de moi et nous découvrons ensemble que le capitaine des gardes de la reine nous observe d’un air confus. D’une main mal assurée, il tient encore l’épée qu’il a dégainée lors de l’attaque de Barrica. Il est aussi penaud qu’un noble à qui on aurait confié une bêche en lui demandant de labourer un champ. J’imagine que ce genre de situation ne figure dans aucun manuel d’entraînement militaire.

— Et si vous rangiez cette épée, capitaine ? lui suggère Leander en esquissant un sourire.

Surpris, l’homme considère son arme avec embarras, avant de la rengainer maladroitement, obéissant aux ordres de son prince. Keegan en profite pour le contourner d’un pas prudent et me tend la main pour m’aider à me relever, puis il fait de même avec Leander. Chaque mouvement est une agonie, comme si j’avais réellement affronté une tempête en pleine mer.

Pendant quelques instants, nous échangeons tous trois des regards hébétés, incapables d’admettre que nous sommes de retour chez nous.

— Je pense que nous devrions nous rendre au palais, déclare enfin Leander en dressant la tête pour scruter le port noir de monde. Ma sœur va avoir un certain nombre de questions à nous poser.

— Une voiture vous attend, et la route a été dégagée, indique le capitaine avec nervosité.

C’est la première fois que je monte dans une automobile. À l’arrière, deux banquettes se font face. Leander et moi prenons place sur l’une d’elles, Keegan et le capitaine sur l’autre. Visiblement, ce dernier aurait préféré voyager sur le toit plutôt qu’au côté d’un prince Messager. Le moteur vrombit, le plancher vibre sous mes pieds.

Je regarde le monde défiler à travers la vitre alors que nous quittons les quais pour gravir la colline en direction du palais.

Et malgré tous les efforts que j’ai dû déployer depuis l’Archipel pour arriver jusqu’ici, me voilà prise d’une envie soudaine d’ouvrir la portière et de m’enfuir, en entraînant Leander avec moi. Je voudrais courir jusqu’à l’Emma, et prendre le large. J’ai délaissé la mer et abandonné mon navire sans même me retourner, et je regrette amèrement de ne pas avoir pris le temps de le faire.

Notre véhicule avance lentement sur la route pavée. De part et d’autre s’étirent des rues bordées de boutiques et de maisons dont les jardinières foisonnent des dernières fleurs avant l’hiver. Des gens se pressent aux fenêtres pour nous apercevoir, ils nous acclament, agitent des drapeaux. Voitures et calèches se sont rangées contre le trottoir pour nous laisser passer.

— Comment avez-vous su que nous allions arriver ? demande Keegan, rompant le silence.

— Barrica nous a prévenus, lui répond le capitaine avec révérence. Sa voix a résonné dans tous les temples. Moi-même, je l’ai entendue. Elle a annoncé que son Messager venait de la mer. Et nous savions tous que c’était le prince Leander, sans que personne ne puisse l’expliquer. Je ne me souviens pas qu’elle nous l’ait précisé. Je ne me rappelle même pas les termes qu’elle a utilisés. Mais nous savions.

Sa posture rigide dissimule mal son manque d’assurance. Je devine les questions qu’il se retient de poser. Les Alinorois ont toujours eu des preuves tangibles de l’existence de notre déesse – les fleurs de nos temples ne se fanent jamais, et nos puits se remplissent sous nos yeux lors de la fête du printemps. Les autres pays n’ont pas ce genre de signes. De toutes les divinités, la nôtre est celle qui demeure le plus proche de notre monde, pour surveiller son frère endormi.

Mais entendre sa voix… c’est autre chose que de voir des fleurs bourgeonner en hiver. L’accueil qui nous a été réservé laissait envisager une intervention divine, mais c’est l’expression sur le visage du capitaine qui me confirme à quel point la situation est exceptionnelle.

Nous venons de laisser le port derrière nous et gravissons les pentes de la Colline Royale, où des barrières ont été disposées le long de la route pour retenir la foule. Une véritable marée humaine nous accueille en agitant des drapeaux saphir frappés de la lance blanche de Barrica la Guerrière. Certains lancent des banderoles bleu et vert, et tous se bousculent pour apercevoir le Messager.

Puis les acclamations s’intensifient encore, et il me faut un moment avant de comprendre pourquoi.

Tout à coup, devant chaque immeuble bordant la rue, les fleurs ternes des jardinières s’épanouissent dans une explosion de couleurs, leurs tiges grimpant le long des bâtiments, s’enroulant autour des lampadaires, des gouttières et des enseignes des boutiques, emplissant l’air d’un délicieux parfum.

— C’est toi qui fais ça ? je demande en me tournant vers Leander.

— Pas intentionnellement, marmonne-t-il, sans avoir à regarder par la fenêtre pour savoir de quoi je parle.

Je sens l’énergie qui émane de lui, bourdonnant contre ma peau là où nos épaules se touchent.

Les cris de la foule ne cessent de croître alors que nous approchons du sommet de la colline. Une haie de fleurs se déploie dans notre sillage, recouvrant les toits et la rue telle une canopée. Les gens soulèvent leurs enfants aussi haut que possible dans les airs, pour leur donner une chance d’apercevoir Leander et de recevoir sa bénédiction. Le brouhaha de la foule s’intensifie.

— Tout va bien ? s’inquiète Leander d’une voix douce.

En vérité, je préférerais traverser un nouvel ouragan plutôt que d’être là, et je sais qu’il le ressent, de même que je perçois ses émotions grâce au lien qui nous unit. Mais je chasse cette pensée de ma tête.

— La dernière fois que j’ai emprunté cette route, j’étais accrochée à l’arrière d’une calèche qui descendait de la colline et un imbécile bloquait la circulation avec sa flotte d’automobiles.

— Quel enfer, rétorque Leander avec un petit rictus.

— Sans compter que j’allais bientôt faire la rencontre d’un garçon sur les quais, qui rendrait les choses pires encore.

Il glousse, et avec un pincement au cœur je me souviens de la dernière fois que je l’ai entendu rire.

— Ce sera bientôt fini, je te le promets, ajoute-t-il. Ce n’est qu’une parade. On est presque arrivés chez moi, le palais n’est plus loin.

Qu’une parade.

Chez moi. Le palais.

J’ai toujours su qui était Leander, mais avant cet instant, je n’avais jamais réellement pris conscience de son statut. Que les esprits me viennent en aide : le garçon assis à côté de moi est un prince – tout cela est on ne peut plus normal à ses yeux…

L’automobile quitte la route principale et je me tourne vers Leander tandis qu’il se penche pour parler au capitaine.

— Où va-t-on ? demande-t-il par-dessus le bruit de la foule.

— Au temple de Barrica, Votre Excellence, répond-il. Nous avons pensé que…

— Bien sûr, l’interrompt Leander avec un sourire crispé.

Un petit groupe de religieux nous attend sur le perron du temple, comme une nuée de mouettes guettant le retour d’un bateau de pêche. Leurs robes rappellent les anciens uniformes militaires : ils arborent des kilts et des plastrons, mais leur armure en cottes de mailles offre une bien piètre protection. Certains sont munis de lances, et tous se tiennent au garde-à-vous tels des soldats.

D’habitude, ils se montrent devant le temple pour rameuter les passants à l’office ou pour quémander quelque obole, mais pas cette fois-ci. Ils ont les yeux rivés sur Leander, et une lueur illumine leur regard… C’est la première fois qu’ils sont aussi près de leur déesse. Eux n’ont jamais oublié d’où vient le pouvoir de Leander.

Alors que nous descendons de l’automobile, un homme s’avance, tremblant, pour le saluer.

— Votre Excellence, dit-il au garde-à-vous, d’une voix émue.

Il arbore une expression chaleureuse. Son visage mat aux reflets dorés est encadré par une chevelure sombre, courte et clairsemée.

— Père Marsen, lui répond Leander avec un petit hochement de tête.

Je suis la seule à ressentir son malaise, encore imperceptible. Pour faire diversion, il se tourne vers moi et s’attelle à faire les présentations.

— Selly, voici le père Marsen, à la tête de l’Église alinoroise. Père, voici Selly Walker.

— Mademoiselle Walker, c’est un plaisir.

Quand le père Marsen pose les yeux sur moi, je lis de l’étonnement dans son regard. Derrière son apparente courtoisie, il s’interroge sur la présence d’une sang-salé aux côtés de son prince Messager.

— Selly est mon… ancrage, explique doucement Leander en me prenant la main. C’est grâce à elle si je suis ici.

— Notre nation vous est redevable, murmure le père Marsen en m’adressant un salut respectueux.

Puis il nous conduit entre les rangs de religieux jusqu’à l’intérieur du temple. La rumeur de la foule s’interrompt brusquement lorsque nous franchissons le seuil – sans aucun doute une volonté de la déesse. Nos pas résonnent dans la salle aux plafonds vertigineux. Dans ce lieu sacré, pas de somptueuses décorations, mais des lignes droites et pures. Chaque bloc de grès est parfaitement aligné, et c’est ce qui confère au temple toute sa splendeur.

Des rangées de bancs font face à un autel dépourvu de tout ornement, hormis des fleurs aux couleurs éclatantes qui débordent des colonnes, comme si nous étions en plein été. Ce décor n’est pas l’œuvre de Leander, les temples alinorois ont toujours été ainsi. Une preuve que Barrica laisse la porte de notre monde entrouverte pour garder un œil à l’intérieur.

La main de Leander devient moite dans la mienne tandis que nous approchons de l’autel. Quand je le dévisage, ses yeux d’émeraude brillent d’une lueur étrange ; je devine déjà que cet endroit chargé de puissance l’oppresse. Une sensation de picotement désagréable s’infiltre en moi à travers sa main, sans qu’il s’en aperçoive.

Soudain, il m’entraîne en avant, et je dois me tourner vers le prêtre pour lui adresser un regard d’excuse. Toutefois, loin de paraître contrarié, le père Marsen nous emboîte le pas avec révérence.

L’autel n’est qu’une simple table, au pied d’une immense statue en pierre représentant Barrica. Comme ses disciples, la déesse est vêtue d’un plastron et d’un kilt, et brandit une épée et un bouclier. J’essaie d’observer son visage de plus près, mais il m’échappe, et quand je détourne le regard, j’ai déjà oublié ses traits, aussi austères qu’élégants.

Leander lâche ma main et avance seul pour contempler la statue. Je sens alors la présence du père Marsen, qui se rapproche de moi.

— C’est une bénédiction, murmure-t-il en fixant Leander.

— Je suis simplement heureuse qu’il soit en vie, dis-je à voix basse.

Malgré ses vêtements en lambeaux, Leander dégage une force magnétique.

— Vous aussi, vous êtes une bénédiction, ajoute le père Marsen.

— Moi ?

— Aucun Messager avant lui n’a eu quelqu’un comme vous à ses côtés. Le fait que notre déesse ait su prévoir une telle assistance me remplit d’espoir.

— Je fais de mon mieux, dis-je.

— Vous êtes faite pour lui, mon enfant.

— Je dois vous avouer que je n’ai pas beaucoup fréquenté les temples en grandissant, tiens-je à préciser.

— Moi non plus, rétorque-t-il avec un sourire qui me surprend. Ma foi est venue plus tard, mais la vôtre est inscrite sur vous.

— Comment cela ?

— Vos marques…, fait-il en pointant du doigt la statue de la déesse.

Là, sur le bouclier de Barrica et le long de sa lame, je reconnais les mêmes motifs géométriques que ceux qui ornent mes bras. Puis je m’aperçois qu’ils sont omniprésents dans l’église : le long des piliers, aux extrémités des bancs…

— J’ai toujours cru qu’il ne s’agissait que de simples décorations, m’avoue-t-il. Mais le temple date d’il y a plus de cinq cents ans. À l’époque où vivait l’architecte qui l’a conçu, la déesse évoluait dans notre monde. Ce dernier a sûrement vu de ses propres yeux les marques sur Barrica avant d’ériger cet édifice.

À ces mots, le fin duvet de poils qui recouvre ma nuque se dresse et un frisson parcourt mon corps. J’ai l’impression de me trouver à l’entrée d’un chemin qui, à travers les siècles, mène à ma propre personne.

— Je ne savais pas, dis-je du bout des lèvres.

Mes mots sont aux antipodes du sentiment d’émerveillement mêlé de stupeur qui s’empare de moi à cet instant, alors que je sens mon cœur s’emballer dans ma poitrine. Je reconnais aussi en moi un soupçon de peur. La déesse m’attendait. Elle nous attendait, Leander et moi. Qu’espère-t-elle de nous ?

— Le prince est notre Messager, mais vous, vous êtes son bouclier, me glisse le prêtre dans un murmure. Les marques de la déesse sont sur vous, Selly Walker. Je vous le répète : vous êtes faite pour lui.

Mon regard s’arrête sur mes avant-bras, sur ces lignes vertes que je n’ai jamais vraiment pris le temps d’observer. Est-ce pour cela que ces dessins, dont la naïveté m’a toujours gênée, n’ont jamais évolué malgré mes efforts pour maîtriser mes pouvoirs magiques ? Et si ma seule erreur avait été d’ignorer ma véritable raison d’être ?

Je fixe à nouveau mon prince, remarquant la crispation de son corps, ses poings qui se referment lentement tandis que la puissance de ce lieu s’immisce dans ses veines.

Depuis combien de temps Barrica garde-t-elle sa main posée sur moi, et qu’envisage-t-elle pour la suite de mon histoire ?






Laskia
Sur les quais
Port Naranda, Mellacea



Mon corps brûle de l’intérieur.

Il me faut un réceptacle pour ce pouvoir, un moyen de libérer une partie de cette force avant qu’elle me consume. J’ai besoin d’un paratonnerre, mais aucun membre de mon équipage n’est assez résistant pour encaisser la foudre.

Mon dieu m’aidera. Il doit me prêter assistance.

Le bateau de pêche décrépit se faufile avec une lenteur accablante entre les navires amarrés, vers les grues tordues qui délimitent l’entrée des quais. L’équipage s’écarte devant moi tandis que je progresse en chancelant sur le pont. Quand nous avons quitté l’Archipel, afin de m’affranchir d’un peu de magie, j’ai attrapé la main d’un matelot, qui n’a pas tenu le choc. Alors j’ai fait de même avec un autre, et encore un autre.

Tous sont morts sur le coup. Leurs corps se sont recroquevillés et ils ont succombé en quelques secondes à peine.

Si j’avais été capable de parler, j’aurais hurlé. Je me suis contentée de pointer mon index en direction de Port Naranda, et Dasriel a crié pour moi l’ordre de hisser les voiles et de faire avancer cette maudite embarcation.

Macean vivait en moi, le pouvoir du dieu joueur circulait dans mes veines, alors je me délectais de voir le bateau sur le point de se désintégrer, les voiles menacer de se déchirer. Je riais face au vent, sentant notre fin imminente. Les dés étaient jetés, j’attendais qu’ils arrêtent leur course sur le tapis.

À présent, un mouvement attire mon regard, et je me tourne juste à temps pour voir l’un des marins escalader le bastingage et sauter à la mer dans une gerbe d’eau. Il se met à nager désespérément vers le quai le plus éloigné, en faisant de grands gestes paniqués.

Je pourrais presque le récompenser pour son audace.

Presque.

Avide d’un exutoire pour cette énergie qui me consume, j’envoie une salve de magie en direction du fuyard.

Elle le transperce, et en une fraction de seconde, il est réduit à une nuée de cendres éparpillées sur les vagues. Mais l’énergie poursuit sa course, formant un halo de plus en plus large qui atteint bientôt les bâtiments à l’autre extrémité du port.

Dans un grondement sourd de briques et de mortier brisé, un immense complexe d’appartements s’effondre, ses murs s’écroulant dans la rue comme une marionnette à qui on aurait tranché les fils, soulevant un épais nuage de poussière qui engloutit la moitié de la foule rassemblée sur les quais.

Lorsque le vacarme retombe, un silence de mort envahit le port. Je prends une profonde inspiration, douloureuse, tandis qu’un frisson glacé hérisse ma peau. Me délester d’un peu du pouvoir de Macean n’a en rien apaisé cette brûlure qui me ronge. Quoi que je fasse, un surplus d’énergie macabre continue de se déverser en moi.

Je voudrais m’écorcher vive pour que ma peau ne soit plus en contact avec l’air, m’arracher les yeux pour échapper à la lumière. Je voudrais me blottir dans mon propre esprit et m’y cacher, mais je sais que si je m’arrête avant d’avoir mis la main sur un partenaire, je n’en ressortirai jamais. C’est pourquoi chaque cellule qui me compose a pour seul objectif de me maintenir ici, dans ce monde. Je dois faire comme le prince avec cette jeune navigatrice : trouver un vaisseau assez résistant pour m’aider à maîtriser ce don.

Macean sort de son sommeil, et je sens son pouvoir bouillir en moi comme un raz-de-marée, prêt à se déchaîner. Il doit me montrer comment faire pour survivre.

J’émets un bruit et Dasriel, qui vient à peine de se remettre de m’avoir vue raser un pâté de maisons d’un geste de la main, se relève aussitôt en trébuchant, avant de sauter sur le quai.

— Dégagez le passage, bande d’imbéciles ! beugle-t-il en gardant sa main estropiée contre sa poitrine.

Les marins installent en hâte la passerelle tandis que je m’avance vers eux à grands pas. Ceux qui sont déjà sur les quais prennent la fuite comme des fourmis prises de panique. Ils crient sans doute, mais je ne les entends pas, à cause du grondement sourd qui résonne dans mes oreilles.

Chancelante, je m’agrippe à la main courante de la passerelle, mais elle se tord comme du papier mouillé sous ma poigne.

Je dois me rendre au temple. Et j’ai besoin de Ruby. Comme un oiseau migrateur volant vers le sud pour la première fois de sa vie, je sais où aller et ce qui doit se passer. C’est comme si mon dieu, qui s’agite dans les profondeurs de ma psyché, me donnait des directives.

Ce pouvoir m’anéantira si je ne lui obéis pas.






Jude
Temple de Macean
Port Naranda, Mellacea



Depuis ma cachette près du mât, telle une bête à l’affût, je regarde Laskia emprunter la passerelle. Les décombres du bâtiment qu’elle a rasé sont encore fumants, le nuage de cendres est encore en suspension dans l’air, et les personnes présentes sur la place se carapatent comme des proies à l’arrivée d’un prédateur.

Autour de moi, les rares membres d’équipage toujours en vie, recroquevillés sur le pont, échangent des regards furtifs. Ils se demandent s’ils oseront fuir maintenant qu’elle a déserté les lieux. L’un d’eux croise mon regard, le désespoir se lit sur son visage livide. Tous voudraient quitter Port Naranda pour survivre, mais après avoir été témoins du sort réservé à celui qui a tenté de s’échapper à la nage, plus personne ne risque le moindre mouvement. Alors je me contente de fixer cet homme, sans avoir de réponse à lui offrir.

Moi aussi, je veux me sauver d’ici coûte que coûte, et mon esprit s’emballe, cherchant à toute vitesse un plan pour sortir de cet enfer. Je trouverai un moyen de m’enfuir, même si je dois porter ma mère sur mon dos ou dérober une brouette pour la transporter dans les ruelles. Nous partirons aujourd’hui même. Nous prendrons la route vers le nord, puis nous nous frayerons un chemin à travers les principautés. Je mendierai, ou volerai s’il le faut, comme j’aurais dû le faire dès le début.

Après l’épisode de Laskia au temple de la Mère, Dasriel et moi avons regagné le navire en titubant à son côté. Dasriel avait la main déchiquetée, un garrot l’empêchait de perdre tout son sang. Laskia hurlait tandis que je lui servais de béquille le long du sentier. Je n’oublierai jamais ce cri étrange et discordant, presque inhumain. Mais lorsqu’elle s’est tue, le silence était plus insupportable encore.

Dans la foule, le mot se propage comme une onde parmi les gens qui s’écartent devant elle.

« Une Messagère », murmurent-ils, leurs yeux écarquillés rivés sur elle, comme s’ils sentaient la présence de leur divinité parmi eux. Leurs voix trahissent un mélange de crainte, d’admiration et d’optimisme, même après l’avoir vue assassiner un homme qui tentait de fuir, ou détruire un bâtiment d’un revers de la main. Leur foi désespérée me brise le cœur.

Je voudrais courir assez loin, assez vite, pour ne jamais découvrir ce dont elle est réellement capable. Toutefois, un sombre présage me souffle que, bientôt, le monde entier sera au courant.

Une ombre s’abat sur moi ; je lève les yeux. Dasriel me surplombe, serrant sa main blessée. Son regard est dur, sa mâchoire crispée, son visage marqué par des jours de voyage.

— Vite, debout, gronde-t-il.

— Quoi ? je balbutie, terrorisé.

Il m’attrape par le col, m’arrachant au passage une poignée de cheveux, et me soulève.

— Elle se dirige vers le temple. Moi, je la suis. Toi, tu vas chercher Ruby, m’ordonne-t-il.

— Ruby ? je répète, la gorge serrée. Pour quoi faire ?

— Sept fois l’enfer, qu’est-ce que j’en sais ? Ruby est la seule capable d’avoir son attention, s’énerve-t-il en me soulevant plus haut jusqu’à ce que je tienne sur mes jambes.

Lorsqu’il relâche enfin son emprise, je trébuche, haletant. Il fait claquer les doigts de sa main valide et une flamme jaillit.

— Soit tu conduis Ruby jusqu’au temple, soit je te brûle vivant. À toi de choisir.

J’ai scellé mon destin le jour où j’ai poussé un cri pour avertir Leander, là-bas, sur les îles de l’Archipel des dieux, sauvant sa vie et assurant l’existence d’un Messager de Barrica pour affronter Laskia. Depuis, Dasriel se désintéresse de mon sort, du moment que je souffre.

Son regard dur croise le mien et je sens mes membres s’alourdir, mon corps se résigner.

Il interprète mon silence comme une capitulation, et il a raison. Si je meurs, je ne serai plus là pour ma mère.

Alors il se détourne de moi et part en courant rejoindre Laskia. Je le suis sur la passerelle, sans prononcer un mot.

 

 

La dernière fois que je suis passé à La Lapidaire, la boîte de nuit où Ruby a son quartier général, c’était il y a quelques jours à peine. Dasriel avait débarqué en plein combat et m’avait traîné jusqu’ici. C’était juste avant qu’on m’envoie assassiner Leander.

J’ai l’impression que ça remonte à une éternité. Je reviens meurtri, et chaque souffle me coûte alors que je passe devant les videurs pour franchir la porte d’entrée. Le bar est désert à cette heure matinale, à l’exception du serveur qui polit des verres derrière le comptoir.

L’espace d’un instant, mon cœur s’emballe à l’idée qu’il pourrait s’agir de Tom. Mais il travaille au Rubis Rouge, pas ici.

Je dois le prévenir, lui dire de s’enfuir. J’aurais dû y penser plus tôt.

Mais c’est une fille qui se tient là. Sa peau a la même teinte rose que le comptoir en palissandre. Une broche d’un rouge étincelant orne le revers de sa chemise. Lorsqu’elle m’aperçoit, elle sursaute, faisant trembler les bouteilles alignées sur l’étagère lumineuse derrière elle. Je traverse la piste de danse silencieuse, longeant les tables déjà dressées et les chaises de velours, sous les éclairages tamisés.

Une autre femme, vêtue de noir, avec la même broche épinglée à son col, monte la garde devant l’entrée des quartiers privés de Ruby.

— On ne passe pas…, m’arrête-t-elle d’une main levée.

— Laissez-moi entrer tout de suite, je viens de la part de Laskia, dis-je.

Ses yeux s’écarquillent, puis elle pousse la porte et je poursuis mon chemin sans ralentir.

Ruby est là, assise au côté de Sœur Beris sur son canapé en velours écarlate. Même à cette heure matinale, elle porte l’une de ses robes aux reflets d’or et un bandeau qui retient ses boucles brunes comme un diadème.

Sœur Beris, dont la peau blême contraste avec celle de Ruby, est quant à elle vêtue de sa traditionnelle robe verte. Elles discutent avec ferveur quand j’interromps soudain leur conversation en faisant claquer la porte derrière moi.

Toutes deux se lèvent d’un bond.

— Jude ! s’exclame Ruby. Qu’est-ce que…

Les mains sur les genoux, je dois reprendre mon souffle.

— C’est Laskia, dis-je entre deux respirations. Vous devez vous rendre au temple, elle est…

— Elle est quoi ? me presse Sœur Beris. Quelles sont les nouvelles ? Macean est agité dans son sommeil. Que s’est-il passé ?

— Elle est devenue une Messagère, je parviens enfin à prononcer. Laskia est la Messagère de Macean.

À ces mots, Ruby plisse le front, Sœur Beris entrouvre les lèvres.

— Tu es conscient de ce que tu affirmes ? me demande cette dernière.

— Je l’ai vue de mes propres yeux, dis-je d’une voix ferme. Elle s’est sacrifiée. Elle est… morte, je crois. Macean l’a… transformée.

— Elle est au temple ? m’interroge Beris, tandis qu’une lueur d’espoir illumine son visage.

J’acquiesce de la tête.

— Et tu penses qu’elle a besoin de sa sœur ?

— Je ne sais pas ce que… Oui. Oui, ma Sœur.

Sans un mot de plus, Beris saisit Ruby par le poignet et l’entraîne en direction de la porte. Je reste un instant figé, surpris de voir qu’elle ose prendre Ruby par la main. Puis je les regarde disparaître, hésitant. Dasriel est avec Laskia, il lui faudra un moment avant de remarquer que je ne suis pas au côté de Ruby et de la Sœur verte.

Mais combien de temps ? Assez pour que j’aille chercher ma mère et que nous quittions cette ville ?

Je m’imagine le regard furieux de Dasriel et ma gorge se noue. Même si Laskia ne se rend pas compte que j’ai disparu, Dasriel, lui, le verra.

Alors, lentement, mes pieds se mettent à avancer d’eux-mêmes, et je me maudis d’être à ce point un lâche.

 

 

Une vaste foule grouille déjà autour du temple quand nous nous approchons. Je reste près de Laskia et de Sœur Beris, dans l’idée de gagner quelques points de loyauté aux yeux de Dasriel, puisque j’ai décidé de ne pas m’enfuir. Cela pourrait me faciliter la tâche plus tard.

L’église de Port Naranda est un édifice imposant qui trône au carrefour de plusieurs rues, tel le moyeu d’une roue dont les rayons partent dans tous les sens. La moitié de la ville se presse en direction de l’immense bâtiment, dont les pierres ont été peintes en noir il y a bien longtemps pour rappeler que le dieu auquel il est dédié est endormi.

Sur les larges marches de pierre qui mènent à l’entrée, des Sœurs vertes semblent monter la garde, prêtes à repousser la foule. Derrière elles, de gigantesques colonnes encadrent la silhouette d’une jeune femme qui tient sa tête entre ses mains.

Ruby fait halte si brusquement que Sœur Beris, qui l’agrippe toujours par le poignet, est contrainte de s’arrêter et de se retourner. Soudain, j’aperçois Laskia, et le cri de surprise que pousse Ruby en la voyant me traverse comme un courant d’eau glacée.

Laskia porte les mêmes vêtements que sur l’île de la Mère. Elle ne s’est ni changée ni lavée depuis. Ses habits sont sales, son visage est maculé de poussière et de sueur. Elle se déplace comme un animal blessé, observant la foule du haut des marches, ses yeux verts luisant d’une intense lumière intérieure.

À côté d’elle se tiennent Dasriel et une femme de petite taille aux joues rebondies, habillée comme une Sœur verte.

— Qui est-ce ? je demande à voix basse.

— Sœur Petra, la cheffe de l’Église, me souffle Ruby, semblant oublier un instant son autorité sur moi. Beris se place juste après elle dans la hiérarchie.

Sœur Beris nous abandonne alors pour se frayer un chemin à travers la foule en direction de Laskia.

— Il se réveille ! claironne-t-elle, et aussitôt son cri est repris par le peuple. Notre dieu va revenir ! Et pour commencer, il vient pour Laskia !

Autour de nous, les gens, accourus des quatre coins de la ville, posent leurs doigts sur leur front et couvrent leurs yeux avec leurs paumes, en signe de dévotion envers les Sœurs vertes et Macean.

L’esprit de notre dieu nous attend, bien que ses paupières soient fermées.

Désormais, tous les regards sont tournés vers Laskia.

— Qu’est-ce qu’elle a ? murmure Ruby, fixant sa petite sœur.

— Elle est en train de se désintégrer, dis-je lentement. Ce pouvoir est trop puissant pour elle, son état empire.

— Sa foi est solide, rétorque Sœur Beris en se retournant vers nous avec des yeux brillants. Elle le servira lorsqu’il sera réveillé !

Au fond de moi, j’en arrive presque à prier pour que Laskia succombe enfin, pour que cette magie la submerge.

Elle se met à gémir en tirant violemment sur ses cheveux, puis tend une main devant elle, et je m’aperçois que c’est en direction de Ruby que ses doigts sont pointés. Mais la cheffe de gang reste impassible.

Quand nous parvenons au niveau des marches, Sœur Beris commence à gravir l’escalier, prenant de l’avance sur Ruby et moi.

Au même moment, Laskia, chancelante, descend vers nous, suivie de Sœur Petra et de Dasriel.

Alors que les deux groupes sont sur le point de se rejoindre, j’ai un mouvement de recul. Et si le moment était venu de m’éclipser discrètement ? Cette effroyable attente me retourne le ventre et mon instinct me dicte de fuir.

Mais Laskia trébuche, un cri lui échappe, et quand Sœur Petra bondit pour la retenir avant qu’elle chute dans les marches, face à la foule, elle se raccroche à elle. L’instant d’après, un halo de lumière verte m’éblouit. Je cligne des yeux et, lorsque je retrouve la vue, Sœur Petra gît, inerte, aux pieds de Laskia. Son corps ratatiné, vieilli, paraît trop petit dans sa robe verte. Son visage et l’un de ses bras ont été réduits en poussière.

Un murmure s’élève de l’assemblée en contrebas – un mélange de peur, de stupéfaction et d’inquiétude, chacun évaluant dans sa tête la distance qui le sépare de la Messagère, capable d’anéantir n’importe qui en une fraction de seconde.

Cette mise à mort instantanée, ce vieillissement fulgurant, Laskia les a déjà infligés aux marins lorsqu’elle tentait désespérément de se lier à eux. La suite, je la connais : elle va pouvoir profiter d’un moment de lucidité, car l’incendie qui la consume va s’atténuer juste assez longtemps pour la laisser penser, et parler.

Elle dresse la tête et scrute les alentours à la manière d’un chien de chasse.

— Ruby, souffle-t-elle en tendant de nouveau la main. Ruby, ma sœur. Toi, tu es assez forte. Tu peux m’aider.

— Sept fois l’enfer, c’est hors de question ! rétorque cette dernière en reculant vers moi, le visage tordu dans un mélange de peur et de dégoût. Ne t’approche pas de moi !

— Attrapez-la ! s’impatiente Beris.

Je suis incapable de bouger, je refuse d’être mêlé à cela. Mon cœur bat à tout rompre, mes jambes tremblent et au moindre mouvement je pourrais dégringoler les marches jusqu’en bas.

Ruby tente de fuir, mais elle me percute et nous tombons à terre. J’ai l’impression de m’être brisé les os tant la chute est violente. Quand je retrouve mes esprits, Dasriel est là. Il saisit Ruby, qui hurle en s’agrippant à moi pour lui échapper. Nos regards se croisent – le sien terrorisé, le mien en état de choc.

Dasriel la jette aux pieds de Laskia, qui se penche pour prendre le visage de sa sœur entre ses mains. En bas de l’escalier, la foule observe la scène dans un silence si profond que mon souffle irrégulier semble résonner jusque dans les rues de Port Naranda.

Puis Ruby pousse un nouveau cri déchirant. Elle se débat tant bien que mal pour se défaire de sa sœur.

Dasriel reste impassible. Sœur Beris non plus ne bouge pas pour l’aider. Il faut dire qu’elle n’a jamais secouru personne, à moins que cela ne serve les desseins de son dieu. Elle a presque l’air en extase, des larmes coulent le long de ses joues.

Mais Ruby ne meurt pas. Elle ne vieillit pas à la vitesse de l’éclair, ne se recroqueville pas sur elle-même. Elle hurle jusqu’à l’épuisement, jusqu’à ce que ses cris ne soient plus que des gémissements étouffés. Ensuite, le silence s’installe. Seul le bruit étouffé de sa respiration m’indique qu’elle est encore en vie.

Alors, Laskia se redresse et balaie du regard les corps serrés dans les rues autour de nous, les Sœurs vertes debout sur les marches du temple, Dasriel à l’affût, et moi, étendu sur la dalle de pierre.

La ville entière, les visages tournés vers elle.

Et lentement, elle esquisse un sourire.
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